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Nos matins intérieurs
Pièce pour dix jongleur·se·s et le Quatuor Debussy



« Accompagné·es par les musiciens du Quatuor 
Debussy, dix jongleur·euses y racontent en 
gestes et en mots les reliefs de leur pratique 
: l’entraînement, la répétition, l’endurance, 
l’obsession, la solitude … Mais aussi la 
transmission, le collectif et l’harmonie, pour 
créer devant nous une communauté du 
mouvement, toute en délicatesse et en poésie.
Grâce à une succession de tableaux d’une 
grande beauté, les dix jongleur·euses nous 
font traverser leurs souvenirs, leurs peurs, 
leurs doutes et leurs ravissements, tout en 
construisant une poétique de l’ensemble. 
[...] Fasciné·es, on les regarde et les écoute 
inventer, à l’aide de tous leurs matins intérieurs, 
des après-midis communs. » 

Nos matins intérieurs : jonglages singuliers
Emilie Ade, Zone Critique.

« Julien Clément et Nicolas Mathis signent une 
pièce qui continue de donner au jonglage ses 
lettres de noblesse, tout en rendant hommage 
à ses artisans. Ce qu’ils viennent nous dire 
dans toutes leurs singularités tient autant du 
témoignage de vie, de la réflexion intime, que de 
la simple pensée qui traverse le jongleur quand 
il manipule ses objets. [...] Le passage naturel 
de la danse à la théâtralité, et la présence des 
musiciens au cœur du dispositif –  qui relient 
sans heurts la polyphonie de Purcell à l’unisson 
du compositeur américain Marc Mellits – 
témoignent d’une mise en scène maîtrisée. Alors 
on peut se laisser porter (que dire, soulever !) 
par l’émotion de leurs confidences, et par la 
beauté de leurs gestes qui subliment le poids, 
le temps, et suspendent notre regard. » 

Le Collectif Petit Travers présente « Nos matins 
intérieurs », une grande pièce de jonglage, 

Nathalie Yokel, La Terrasse.

[EXTRAITS]

« Autre célébration des corps, «  Nos matins 
intérieurs  » du Collectif Petit Travers met le 
jonglage à hauteur de poésie. Ici une simple 
balle semble «fleurir » d’une main - ou d’une 
bouche- tandis que les solistes créent un feu 
d’artifices de gestes et, aussi, de mots. » 

Une Biennale de la danse de tous les corps
Philippe Noisette, Les Echos.

« Le Collectif Petit Travers, accompagné 
par le Quatuor Debussy, crée «  Nos matins 
intérieurs », pour dix jongleurs qui ne manient 
pas simplement la balle mais aussi le bâton 
et les mots. Les idées fusent au bout de leurs 
doigts. [...] Puis entrent les questions de rythme, 
de suspension, de fluidité, de concentration, 
d’obession, d’endurance, de verticale, d’exploit 
ou de minimalisme, sur des pages de Purcell 
ou du compositeur contemporain Marc Mellits. 
[...] Les jongleurs disent leurs défis et leurs 
inquiétudes : ils décrivent la manière dont ils 
sont enfermés dans leurs pratiques et inquiets 
de celle des autres. Le Collectif [...] semble bien 
parti avec ses matins intérieurs, pour jouer dans 
la cour des grands. » 

Extension du domaine de la danse 
à la biennale de Lyon

Ariane Bavelier, Le Figaro.

« Sous le titre poétique autant que mystérieux 
«  Nos matins intérieurs », le Collectif Petit 
Travers prolonge sa recherche de la musicalité 
du jonglage, de sa qualité chorégraphique et du 
caractère universel de son langage. Allié pour 
l’occasion au Quatuor Debussy, sur des musiques 
de Purcell et de Marc Mellits, c’est un voyage en 
beauté qui n’est pas dénué de touches d’humour. 
[...] 
En résumé, une pièce jonglée et chorégraphiée 
exigeante, intelligente, sensible, qui propose des 
tableaux somptueux et une maîtrise technique 
assez affolante. On voit rarement autant de 
jongleur·euses réuni·es sur scène, et cela est 
fait ici avec maestria : un spectacle à voir ! » 

« Nos matins intérieurs » : musique, 
jonglage, danse, intériorité

Mathieu Dochtermann, Cult.news.
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« De la rencontre entre musique et mouvement 
naît une fluidité époustouflante. Tout devient 
chorégraphie : les corps, les balles, les regards, les 
déplacements. Les deux groupes se mettent en 
dialogue pour offrir un spectacle éminemment 
visuel, sublimé par la musique – qui ne manque 
pas de provoquer chez le public des réactions 
et applaudissements émerveillés. En effet, il y 
a quelque chose d’enfantin dans cette danse 
– car il s’agit bien d’une danse, la musique qui 
accompagne les jongleur.euse.s rythment leurs 
jeux et leurs mouvements, donnant souvent 
l’illusion d’un ballet. On retrouve aussi beaucoup 
d’humours, d’instants touchants, de parenthèses 
presque magiques. [...]
Et au milieu des danses, des courses et des 
violons, la parole se libère. Les jongleur.euse.s 
profitent de l’espace de jeu qui leur est offert 
pour s’interroger, se confesser sur leurs doutes 
à la fois personnels et plus larges, qui les 
touchent d’abord en tant qu’individus avant de 
devenir une réflexion de groupe. Car l’enjeu de 
ce spectacle, comme ils le disent eux-mêmes, 
est de préserver sa singularité au cœur du 
collectif. Les dialogues intérieurs exprimés par 
le jonglage prennent leur envol par les mots 
et deviennent confessions. Ces instants de 
rétrospective sont aussi l’occasion de proposer 
des réflexions écologiques et philosophiques, 
sur le bien-fondé de leur art, sur la place 
de la beauté dans un monde en perpétuel 
changement. On revient alors à l’essentiel, on se 
laisse porter par la musique, pour « faire de la 
place à l’épanouissement au milieu du bruit et 
de la fureur ».
Le résultat : une œuvre magique, enfantine et 
profonde qui mérite son ovation ! » 

« Nos matins intérieurs» : entre musique et 
jonglage, pour un résultat magique

Charlotte Payant, Théâtreactu.

« C’est une ligne centrale de cette nouvelle 
création du Collectif Petit Travers : faire 
entendre les commerces plus ou moins patents 
ou subreptices, insinués, entre l’oeuvre en tant 
qu’objet esthétique et la vie courante. Tout à 
la fois ce qui nous concerne tous : la politique, 
l’écologie, les responsabilités, les culpabilités 
que l’on porte et les paradoxes dans lesquels 
on est pris. [...] Mais aussi, et c’est touchant, 
qu’est-ce que c’est la vie de circassien, quels 
rapports chacun, chacune, entretient avec sa 
propre pratique, son propre corps et avec ce 
corps collectif, ce projet qu’il ou elle sert ? [...]
Il y a derrière l’instant, la performance, la 
grâce, toutes sortes d’engagements individuels 
et collectifs, des parcours de vie, des espoirs 
et des craintes, les heures de répétition, 
assouplissements, ajustements. Il y a le groupe, 
l’ensemble, les échanges, mais aussi des 
personnalités, des singularités. On s’en étonnera 
à la fin : il est toujours question d’échanges, 
d’attentions, de relations et chaque partie est au 
service d’un grand tout. [...] Certains jours, alors 
que tout cela semble vain, dérisoire en regard 
des désastres qui ont cours, on pourra reprendre 
pour soir une des phrases prononcées par un 
jongleur ce soir là : «... faire une petite place 
à l’épanouissement au milieu du bruit et de la 
fureur..., ben j’en suis !». » 

Nos matins intérieurs
Jérémy Liron, Les Pas Perdus.

« Et voilà qu’apparaissent dix jongleurs et leurs 
balles blanches, un quatuor de musiciens et 
leurs instruments à cordes. [...] Leur dialogue est 
une belle histoire, tissée d’envolées baroques 
ou d’airs plus contemporains. Tout coule et 
s’enchaîne : les jeux de balles dessinent dans 
les airs des figures graphiques ou ressemblent 
à d’explosifs jets d’eau. Les jongleurs en action, 
à la souplesse si dansante, occupent l’espace 
comme un corps de ballet où chacun s’épanouit 
de manière individuelle (ils évoquent même 
leurs passion pour la jongle) pour mieux être 
ensemble encore. Un tel hommage à l’harmonie 
nous charme, corps et âmes.»
			    Nos matins intérieurs

Emmanuelle Bouchez, Télérama.
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Télérama, 1 janvier 2025
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Le Monde, 29 novembre 2024

 
vendredi 24 novembre 2023 

 

Quinze spectacles et concerts à réserver pour décembre :  

Théâtre, opéra, danse, humour, marionnettes : à Paris et en région, les critiques du « Monde » ont 
sélectionné les représentations à ne pas manquer en cette fin d’année. 

Par Sandrine	Blanchard, Rosita	Boisseau, Joëlle	Gayot, Cristina	Marino et Marie-Aude	Roux 

LA LISTE DE LA MATINALE 

Cirque    
La beauté optique du jonglage avec le Collectif Petit Travers 

 
Le Collectif Petit Travers & Quatuor Debussy, Biennale de la danse au TNP, à Villeurbanne, en 2023. BLANDINE SOULAGE 

Le Collectif Petit Travers, créé en 2004, est composé d’experts jongleurs qui subliment autant la 
technique que la beauté optique du jonglage sous la direction de Nicolas Mathis et Julien 
Clément. La troupe, repérée à l’international avec une dizaine de créations au répertoire, présente 
différents spectacles en tournée. 

Encore la vie unit quatre jongleurs et quatre percussionnistes dans un bouquet rythmique dont les 
intensités redoublent les uns sur les autres. Sur le même ton de circo-concert, S’assurer de ses 
propres murmures confronte un jongleur et un batteur. Quant à Nos matins intérieurs, il fait 
cohabiter dix jongleurs et les quatre musiciens du Quatuor Debussy dans une rêverie « au cœur de 
la pratique du jonglage, du geste à la réflexion, de la technique à l’esthétique, de l’individu au 
collectif, de l’art à la vie, des coulisses au spectacle ». R. Bu. 

S’assurer de ses propres murmures, Théâtre Antoine-Vitez, Ivry-sur-Seine, le 17 décembre. Encore la vie, 
Théâtre de Saint-Maur-des-Fossés, le 17 décembre. Nos matins intérieurs, Théâtre de Lorient, du 
30 novembre au 1er décembre ; La Comédie de Valence, les 12 et 13 décembre ; La Comète - Scène 
nationale de Châlons-en-Champagne, les 21 et 22 décembre. 

Vingt spectacles à ne pas manquer en décembre https://www.lemonde.fr/culture/article/2024/11/29/vingt-spectacles-a-...

1 sur 20 03/12/2024, 12:29

Vingt spectacles à ne pas manquer en décembre https://www.lemonde.fr/culture/article/2024/11/29/vingt-spectacles-a-...

1 sur 20 03/12/2024, 12:29
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© Michel Cavalca

 

ƒƒƒ article de Hoël Le Corre

Nos matins intérieurs est un spectacle à 14 personnes. 14 artistes sur scène : 10 jongleurs et 4 musiciens. Et
des balles, des balles, des balles, des balles de partout : jaillissantes, rebondissantes, tournoyantes aux quatre
coins de la scène, explosant comme un feu d’artifice, tressant des liens éphémères entre les jongleurs,
surprenant un public emballé.

14 artistes sur scène, c’est rare. Et ô combien précieux ! Les protagonistes en ont conscience et ils se veulent à
la hauteur de cette originalité. Pour se faire, ils construisent, pas à pas, des tableaux solos ou de groupe
impressionnants, où la prouesse technique se mêle à la fluidité, en accord parfait avec les morceaux interprétés
en live. Toutefois, même si chacun.e se met au service de la troupe et de la chorégraphie commune, une
question affleure, comme la pointe d’un iceberg : comment garder sa singularité dans ce collectif ? Des prises de
paroles jalonnent le spectacle, permettant à chaque individu de partager tour à tour ses doutes, d’illustrer un bout
de son parcours, d’esquisser des réponses. Une mosaïque de pensées individuelles qui finissent par former un
réseau de réflexions communes brossant le portrait d’une génération courageuse, travailleuse, et clairvoyante.

Dans un ballet admirablement huilé, les jongleurs jouent avec la scénographie, déplacent de gros cubes, pour
dévoiler des espaces vides, créer des formes géométriques, des espaces mentaux et des terrains de jeu pour
leurs danses de balles. Le tout se terminant sur une image collective qui restera gravée sur nos sourires et nos
rétines.
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Nos matins intérieurs, par le Collectif Petit Travers et le Quatuor Debussy

Écriture : Julien Clément et Nicolas Mathis

Mise en scène : Nicolas Mathis

Texte et direction d’acteur : Jean-Charles Massera

Conception musicale : Christophe Collette

Avec les musiciens du Quatuor Debussy et les jongleurs et les jongleuses du Collectif Petit Travers : Eyal Bor,
Julien Clément, Rémi Darbois, Amélie Degrande, Bastien Dugas, Alexander Koblikov,Taichi Kotsuji, Carla Kühne,
Emmanuel Ritoux, Anna Suraniti

Musiques : Henry Purcell et Marc Mellits

Création lumière : Arno Veyrat

Costumes : Léonor Boyot Gellibert

Laboratoire prise de paroles : Stéphane Bonnard

Construction de la scénographie : Olivier Filipucci

Regard sur le geste : Violeta Todo Gonzalez

Voix off : Jean-Charles Massera et Martin Sève

Régie générale et lumière : François Dareys ou Thibault Thelleire

Régie son : Victor Page ou Eric Dutrievoz

 

Du 14 novembre au 1er décembre 2024

Mercredi et vendredi à 20h

Jeudi à 19h

Samedi à 18h

dimanche à 16h

Durée : 1h15

 

Espace Chapiteau de la Villette
211 Av. Jean Jaurès
75019 Paris

Réservations : 01 40 03 75 75
www.lavillette.com
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Bienvenue sur notre journal d’actualités et de
critiques théâtrales

Un fauteuil pour l’orchestre est un collectif d’artistes
professionnels dont l’objectif est de vous guider vers un
théâtre divertissant, tragique, performeur, politique etc. tout
en réfléchissant à sa situation au cœur de la cité. Des
articles, des critiques, des entretiens, des lectures serviront
pour la rédaction de nos informations : en découvreur de
talent, en chercheur insatiable de nouveaux auteurs,
metteurs en scène et comédiens. Bien sûr les maîtres et les
classiques seront visités et commentés comme il se doit.
Notre démarche va de pair avec notre expérience et notre
inévitable subjectivité. Nos goûts et nos couleurs, mais
aussi nos divergences, seront partagés avec vous. Bien
amicalement, Le collectif Un fauteuil pour l’orchestre

Les ƒ du Fauteuil

ƒ = Bien
ƒƒ = Très bien
ƒƒƒ = À ne manquer sous aucun prétexte
(S’il n’y a rien, et bien… non… ce n’est pas un oubli de
notre part !)

L'équipe de rédacteurs
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« Nos matins intérieurs »,
petites musiques de balles
et bâtons dansants

Entre danses de balles et musique live, Nos matins intérieurs orchestre la rencontre entre jonglage
et musique classique grâce à une collaboration fructueuse entre le Collectif Petit Travers et le
Quatuor Debussy. Le résultat est d’une harmonie renversante, d’une créativité radieuse et met du
baume au cœur sur les valeurs véhiculées. Une parenthèse de plaisir optique et musical pour petits
et grands.

Lancés ou lâchers de balles, chutes et rebonds, trajectoires longues ou au plus près du corps, entre la
balistique et la chorégraphie aérienne, la nouvelle création du Collectif Petit Travers s’accorde à merveille
avec l’interprétation musicale en live du Quatuor Debussy. Une fois de plus, elle pousse l’art du jonglage là
où on ne l’attendait pas, là où l’exploit n’est pas un but en soi, là où l’esprit d’équipe prime sur la
compétition, et la singularité de chacun.e valorisée. Nos matins intérieurs est le fruit d’une collaboration
riche et stimulante entre le collectif spécialisé dans le jonglage et cet ensemble musical féru de rencontres
et d’expérimentations scéniques, à laquelle s’ajoute la participation de l’auteur Jean-Charles Massera pour
la partition textuelle du spectacle, qui ponctue en pointillés tableaux et mouvements d’ensemble
saisissants. En effet, ici, exit la piste de cirque et le mutisme des athlètes de la jongle, et, si la virtuosité
est bel et bien là, jamais elle ne parade.

Le dispositif est frontal et permet un travail sur l’image chorale remarquable. Au plateau, quatorze
interprètes portent ce spectacle qui est une utopie à lui tout seul. Dix jongleurs et jongleuses au contact
de quatre musiciens déHent le repli sur soi et la facilité, la gravité et les rôles assignés. Circassiens et
musiciens occupent et se partagent l’espace en bonne entente et sur le même plan. La scénographie est
mobile, modulable et légère, constituée de cubes disposés tantôt à cour et à jardin libérant l’espace central,
tantôt au milieu en fond de scène ou en avant-scène ou de façon éparse, selon des combinaisons à chaque
fois réinventées qui génèrent une dynamique visuelle intéressante. Ces cubes sont des supports, des
assises, des paravents ou des pyramides sur lesquels se perchent jongleur.ses et musiciens.

Tout le travail est centré sur la relation. La relation entre les interprètes au plateau, attentifs, solidaires, à
l’écoute, prompts à l’entraide ; la relation entre le résultat, le spectacle abouti, fruit d’une discipline assidue
et d’un labeur évident, et la personnalité de chacun.e, son lien personnel et particulier avec le jonglage –
évoqués sous forme de voix off ou de conHdences partagées lors d’une séance de thérapie collective aussi
touchante que cocasse ; et, bien sûr, au cœur du spectacle, la relation entre jonglage et musique, et
l’harmonie qui s’en dégage. Partitions visuelles et musicales avancent d’un commun élan, osent le grand
écart entre musiques baroque (Purcell) et contemporaine (Marc Mellits), sans que le hiatus ne choque les
oreilles. Héritière de la musique répétitive de Steve Reich, la composition de Mellits dynamise la
représentation, donne le la et le rythme, et l’hypnose nous gagne. Les balles éclatent de toutes parts, en
largeur, en hauteur, dans des circuits circulaires ou des lignes droites. Leurs trajectoires se font
géométriques, sinusoïdales, oscillatoires, selon des lois physiques qui déHent nos regards. Les balles
battent la mesure, se font notes de musique sur portée imaginaire, et forment des Hgures abstraites et des
trainées graphiques dans les airs, tandis que les bâtons tournoient, transformés par la vitesse en éventails,
échos visuels aux archets des violonistes et du violoncelliste. Les cubes glissent sur le sol au son des
cordes, et le pizzicato Hnal et son éclosion de balles offrent un moment de grâce pure.

Ce spectacle d’un enchantement réconfortant révèle la musicalité à l’œuvre dans le jonglage et les
images cachées dans la musique. Il s’immisce dans l’intimité des jongleurs.es, depuis les origines de leur
pratique jusqu’à leurs labyrinthes intérieurs. Balles et javelots deviennent la prolongation des corps. L’un
jongle avec les pieds, l’autre danse en jonglant, tandis qu’un autre encore utilise le sol comme source de
rebond. Pas un n’est identique ; pas une technique n’est le calque d’une autre. Nos matins intérieurs met à
l’honneur toutes les saveurs d’une discipline aussi riche qu’elle a de praticiens. Riche de tous les humains
qui s’y adonnent, pour la beauté du geste, la magie optique et ce plaisir ludique inouï de contrer le poids
des choses, faire voler et valser les balles et s’envoler l’imaginaire. L’humour s’invite, la mélancolie guette,
mais le rêve est là, dans cette pluie de balles qui vaut toutes les machines à bulles, et replace nos talents
au cœur de l’émerveillement.
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images cachées dans la musique. Il s’immisce dans l’intimité des jongleurs.es, depuis les origines de leur
pratique jusqu’à leurs labyrinthes intérieurs. Balles et javelots deviennent la prolongation des corps. L’un
jongle avec les pieds, l’autre danse en jonglant, tandis qu’un autre encore utilise le sol comme source de
rebond. Pas un n’est identique ; pas une technique n’est le calque d’une autre. Nos matins intérieurs met à
l’honneur toutes les saveurs d’une discipline aussi riche qu’elle a de praticiens. Riche de tous les humains
qui s’y adonnent, pour la beauté du geste, la magie optique et ce plaisir ludique inouï de contrer le poids
des choses, faire voler et valser les balles et s’envoler l’imaginaire. L’humour s’invite, la mélancolie guette,
mais le rêve est là, dans cette pluie de balles qui vaut toutes les machines à bulles, et replace nos talents
au cœur de l’émerveillement.

Marie Plantin – www.sceneweb.fr

Nos matins intérieurs
Écriture Julien Clément, Nicolas Mathis
Mise en scène Nicolas Mathis
Texte et direction d’acteurs Jean-Charles Massera
Conception musicale Christophe Collette
Avec les musiciens du Quatuor Debussy et les jongleurs et les jongleuses du Collectif Petit Travers :
Eyal Bor, Julien Clément, Rémi Darbois, Amélie Degrande, Bastien Dugas, Alexander Koblikov, Taichi
Kotsuji, Carla Kühne, Emmanuel Ritoux, Anna Suraniti
Musiques Henry Purcell, Marc Mellits
Création lumière Arno Veyrat
Costumes Léonor Boyot Gellibert
Laboratoire prise de paroles Stéphane Bonnard
Construction de la scénographie Olivier Filipucci
Regard sur le geste Violeta Todo Gonzalez
Voix off Jean-Charles Massera, Martin Sève
Régie générale et lumière François Dareys, en alternance avec Thibault Thelleire
Régie son Victor Page, en alternance avec Eric Dutrievoz

Production Collectif Petit Travers, en complicité avec le Quatuor Debussy
Coproduction et accueil en résidence Maison de la Danse, Pôle européen de création, Lyon ; La
Biennale de Lyon ; Le Carré magique, Pôle National Cirque en Bretagne ; AGORA – Pôle National
Cirque Boulazac – Nouvelle Aquitaine ; Plateforme 2 Pôles Cirque en Normandie / La Brèche à
Cherbourg et le Cirque Théâtre d’Elbeuf ; Le Sirque, Pôle National des Arts du Cirque Nexon
Nouvelle Aquitaine
Coproduction Initiatives d’Artistes / La Villette – Paris ; La Cité Bleue, Genève ; Théâtre de Saint-
Quentin-en-Yvelines, Scène nationale ; Equinoxe – Scène nationale de Châteauroux ; Le Carreau,
Scène nationale de Forbach et de l’Est mosellan ; La Rampe-La Ponatière, scène conventionnée
d’intérêt national art et création danse et musiques, Echirolles
Accueil en résidence Circa, Pôle National Cirque, Auch Gers Occitanie ; Théâtre de Privas – Scène
conventionnée Art en Territoire / Centre Ardèche ; Théâtre National Populaire, Villeurbanne
Avec le soutien de la SPEDIDAM, du Centre national de la musique et de la Ville de Villeurbanne

Le Collectif Petit Travers est conventionné par le ministère de la Culture (DRAC Auvergne-Rhône-
Alpes) et par la Région Auvergne- Rhône-Alpes.
Le Quatuor Debussy est conventionné par le ministère de la Culture (DRAC Auvergne-Rhône-Alpes),
la Région Auvergne- Rhône-Alpes et la Ville de Lyon, et est soutenu par la Métropole de Lyon, la
SPEDIDAM et SG Auvergne Rhône Alpes.

Durée : 1h15
À partir de 7 ans

La Villette, Espace Chapiteaux
du 14 novembre au 1er décembre 2024

Maison des Arts et du Léman, Thonon-les-Bains
les 6 et 7 décembre

La Coursive, Scène nationale de La Rochelle
les 17 et 18 décembre

Opéra de Limoges
le 9 janvier 2025

Scène nationale Carré-Colonnes, Saint Médard-en-Jalles
le 14 janvier

AGORA, Pôle National Cirque Boulazac
les 16 et 17 janvier

Théâtre d’Angoulême, Scène nationale
les 21 et 22 janvier

Bleu Pluriel, Centre culturel de Trégueux
les 25 et 26 janvier

Centre Culturel Juliette-Drouet, Fougères
le 6 février

Maison de la Danse, Lyon
du 8 au 14 février

Théâtre de Privas, Scène conventionnée Art en Territoire
le 18 avril

Le Figuier Blanc, Argenteuil
le 16 mai

Le Quai, CDN Angers Pays de la Loire
les 20 et 21 mai

Photo Michel Cavalca
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L’oeil d’Olivier, 22 novembre 2024
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D

APERÇUS

Le Collectif Petit Travers, spécialisé
dans la création de pièces de
jonglage de grand format, s’est
associé au Quatuor Debussy, pour
faire rimer poésie, musique
classique et art circassien.
22 novembre 2024

epuis quelque temps – et cela a été très net à la 37  édition du festival Circa – les
circassiens ont envie d’ajouter la parole à leur pratique. Julien Clément et Nicolas Mathis,
qui dirigent le Collectif Petits Travers, avec l’aide de l’écrivain Jean-Charles Massera,

autrefois critique, ont conçu leur spectacle, Nos matins intérieurs, autour d’une ré�exion sur leur
art.

Trois �lles et quatre garçons ont en commun l’art du jonglage. Ils y excellent. Pour atteindre ce
niveau, on imagine bien les heures passées à lancer et rattraper les balles. Pourquoi et comment
ont-ils adopté cette spécialité circassienne pour en faire une pratique ? Entre des morceaux de
bravoure, ces jeunes artistes vont délicatement, avec plus ou moins de talent narratif, se dévoiler.
Il est question de solitude, d’obsession, de performances, de dépassement de soi, d’abnégation,
de résignation… En �l rouge, on retrouve cette interrogation : Comment ne pas perdre sa
singularité dans le collectif ?

Ce spectacle offre la possibilité d’y répondre dans un �ot de numéros d’ensemble fabuleux dans
lesquels les balles prennent tout l’espace. Elles bondissent des coulisses, jaillissent tel un feu
d’arti�ce derrière des murs de cubes, passent de mains en mains et même de pieds aux mains.
Dans un accord parfait avec la musique et les musiciens du Quatuor Debussy, qui font partie
intégrante du spectacle, associant poésie et prouesses, Nos matins intérieurs font se lever le
public de bonheur.

Marie-Céline Nivière

Nos Matins intérieurs par le Collectif Petit Travers
Espace chapiteau de La Villette
Quai de la Charente
75019 Paris
Du 14 novembre au 1  décembre 2024
Durée 1h15

Écriture de Julien Clément et Nicolas Mathis
Mise en scène de Nicolas Mathis
Texte et direction d’acteur de Jean-Charles Massera
Conception musicale de Christophe Collette
Avec les musiciens du Quatuor Debussy
Avec les jongleurs.se.s du Collectif Petit Travers : Eyal Bor, Julien Clément, Rémi Darbois, Amélie Degrande, Bastien Dugas,
Alexander Koblikov, Taichi Kotsuji, Carla Kühne, Emmanuel Ritoux, Anna Suraniti
Musiques d’Henry Purcell, Marc Mellits
Création lumière d’Arno Veyrat
Costumes de Léonor Boyot Gellibert
Laboratoire prise de paroles Stéphane Bonnard
Construction de la scénographie Olivier Filipucci
Regard sur le geste Violeta Todo Gonzalez
Voix off Jean-Charles Massera et Martin Sève
Régie générale et lumière François Dareys ou Thibault Thelleire, régie son Victor Page ou Éric Dutrievoz

© Blandine Soulage

Nos matins
intérieurs :
beau jonglage
de balles et de
mots

e
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Le Monde, 24 novembre 2023

 
vendredi 24 novembre 2023 

 

Quinze spectacles et concerts à réserver pour décembre :  

Théâtre, opéra, danse, humour, marionnettes : à Paris et en région, les critiques du « Monde » ont 
sélectionné les représentations à ne pas manquer en cette fin d’année. 

Par Sandrine	Blanchard, Rosita	Boisseau, Joëlle	Gayot, Cristina	Marino et Marie-Aude	Roux 

LA LISTE DE LA MATINALE 

Cirque    
La beauté optique du jonglage avec le Collectif Petit Travers 

 
Le Collectif Petit Travers & Quatuor Debussy, Biennale de la danse au TNP, à Villeurbanne, en 2023. BLANDINE SOULAGE 

Le Collectif Petit Travers, créé en 2004, est composé d’experts jongleurs qui subliment autant la 
technique que la beauté optique du jonglage sous la direction de Nicolas Mathis et Julien 
Clément. La troupe, repérée à l’international avec une dizaine de créations au répertoire, présente 
différents spectacles en tournée. 

Encore la vie unit quatre jongleurs et quatre percussionnistes dans un bouquet rythmique dont les 
intensités redoublent les uns sur les autres. Sur le même ton de circo-concert, S’assurer de ses 
propres murmures confronte un jongleur et un batteur. Quant à Nos matins intérieurs, il fait 
cohabiter dix jongleurs et les quatre musiciens du Quatuor Debussy dans une rêverie « au cœur de 
la pratique du jonglage, du geste à la réflexion, de la technique à l’esthétique, de l’individu au 
collectif, de l’art à la vie, des coulisses au spectacle ». R. Bu. 

S’assurer de ses propres murmures, Théâtre Antoine-Vitez, Ivry-sur-Seine, le 17 décembre. Encore la vie, 
Théâtre de Saint-Maur-des-Fossés, le 17 décembre. Nos matins intérieurs, Théâtre de Lorient, du 
30 novembre au 1er décembre ; La Comédie de Valence, les 12 et 13 décembre ; La Comète - Scène 
nationale de Châlons-en-Champagne, les 21 et 22 décembre. 
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La Terrasse, 30 septembre 2023
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Zone critique, 22 septembre 2023
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Lyon Capitale, 18 septembre 2023
18/09/2023 16:37Nos Matins intérieurs, fantaisies poétiques
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Le Figaro, 17 septembre 2023
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Cult.news, 16 septembre 2023
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Les Echos, 15 septembre 2023
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Theatreactu, 15 septembre 2023
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Les pas perdus, septembre 2023
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Scèneweb, 14 juillet 2023
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Sud Ouest, février 2023

Dordogne

C’est une rencontre au
plus haut niveau entre le
Collectif Petit Travers,

qui renouvelle l’art du jon-
glage, et le Quatuor Debussy,
ensemble de musique classi-
que se produisant dans le
monde entier. Aimant s’écarter
des sentiers battus, ils se sont
réunis pour créer une nouvelle
pièce, « Nos matins intérieurs ».
Les premières représentations
auront lieu à la Biennale de la
danse de Lyon, les 14 et 15 sep-
tembre 2023.

Pour la préparer, le Collectif
Petit Travers vient d’être ac-
cueilli en résidence au Cube
Cirque pendant dix jours par
l’Agora de Boulazac, avec qui il
entretient des relations de lon-
gue date. Il y a donné trois de
ses pièces, « Nuit », « Les Beaux
Orages qui nous étaient pro-
mis » et « Dans les plis du pay-
sage » dans le cadre de Mimos,
le festival des arts du mime et
du geste de Périgueux.

L’idée de départ vient des
musiciens. « Les membres du
Quatuor Debussy sont venus
voir l’un de nos spectacles et
nous ont proposé le projet.
Nous avons saisi l’opportunité
de nous lancer dans une créa-
tion de grande ampleur », rap-
pellent Nicolas Mathis et Julien
Clément, directeurs artistiques
du collectif, qui se chargent en-
semble de l’écriture de la
pièce. Dans un second temps,
Nicolas réalisera la mise en
scène. Le quatuor a choisi des
morceaux de Marc Mellits,
compositeur américain con-
temporain, tenant d’une musi-
que répétitive aux accents
rock, auxquelles s’ajouteront
des pièces de Purcell.

Un jeu de 28 cubes
Le travail a débuté en septem-
bre 2021. Le collectif a organisé

un stage pour rencontrer des
jongleurs. Il en a retenu dix,
sept hommes et trois femmes
d’horizons divers : Japon,
Ukraine, Mexique, Suisse, Belgi-
que, France. Certains avaient

l’habitude de se produire ave-
c Petit Travers, d’autres ve-
naient pour la première fois.

L’objectif était de les inté-
grer à l’ensemble, tout en fai-
sant ressortir la personnalité
de chacun. Les jongleurs évo-

lueront sur un plateau où se-
ront disposés 28 cubes qui se
prêteront à divers assembla-
ges. « Comme dans un jeu d’en-
fant, ils serviront de mur, de
chaises, d’escaliers », précise
Nicolas Mathis.

Les musiciens seront sur
scène, suivront des chemine-
ments, joueront tantôt grou-
pés, tantôt séparés. La parole
trouvera également sa place.
Des textes de l’écrivain Jean-
Charles Massera seront dits par
les jongleurs qui s’interroge-
ront sur leur pratique, évoque-
ront leur état d’esprit.

Un spectacle joyeux
Lancer des balles blanches de-
vant le mur du Cube, courses,
jeux d’échanges, poursuites…
À Boulazac, le travail tout de

virtuosité et de précision s’est
concentré sur la mise au point
des scènes. « Nous les articule-
rons lors d’une prochaine
étape », ajoute Nicolas Mathis-
. Les répétitions se font avec
des enregistrements et le con-
tact est maintenu en perma-
nence. Toute l’équipe sera
réunie cet été, lors des derniè-
res semaines.

L’ensemble s’annonce
joyeux, marqué par le plaisir
de jouer. C‘est ce qui ressort du
titre « Nos matins intérieurs ».
Il y a là l’idée qu’on se réveille.
« On peut rêver à plein de cho-
ses pour cette journée qui
commence ». Et après une pre-
mière saison en tournée, le
spectacle sera donné à Boula-
zac à l’automne 2024.
Chantal Gibert

BOULAZAC-ISLE-MANOIRE

Rencontre de virtuoses du
jonglage et de la musique 
Les artistes du Collectif Petit Travers, qui préparent une nouvelle pièce avec le Quatuor
Debussy, viennent d’être accueillis en résidence par l’Agora au Cube Cirque

La précision des gestes des jongleurs de Petit Travers, en résidence 
au Cube Cirque. STÉPHANE KLEIN/»SUD OUEST » 

« On peut rêver à plein
de choses pour cette

journée qui
commence »

La virtuosité au bout des doigts Des assemblages de cubes NANCY LADDE 

ON EN PARLE
Le retour gagnant de
bourse d’échange auto
et moto à Bergerac

Après deux ans d’abstinence pour
cause de crise sanitaire, les passion-
nés de vieilles voitures n’auraient
manqué cela pour rien au monde.
Depuis ce samedi 25 février au matin,
la 47e édition de la bourse d’échange
de pièces auto et moto attire un
monde fou sur le site de Picque-
cailloux, à Bergerac (Dordogne). Avec
près de 200 exposants et des véhicu-
les ou autres pièces parfois rares, la
manifestation, organisée par l’asso-
ciation Les Vieilles Automobiles du
Périgord, n’a plus besoin de se faire
un nom. En cette période d’inflation,
cette bourse peut aussi faire figure de
bon plan pour les automobilistes. La
bourse d’échange se poursuivra
durant toute la journée du dimanche
26 février.

Les Bergeracois sous le
charme d’Indira Ampiot,
Miss France 2023 

Elle est « encore plus belle qu’à la
télé » et même « aussi belle à l’inté-
rieur qu’à l’extérieur ». Qu’ils soient
enfants ou seniors, les Bergeracois
sont tombés sous le charme d’Indira
Ampiot, qui s’est prêtée à une séance
de dédicaces et de selfies, ce samedi
25 février dans la galerie marchande
d’Intermarché à Creysse, près de
Bergerac en Dordogne.
En couple, en famille ou entre amis,
une cinquantaine de personnes
patientaient dès 14 heures devant
l’estrade mise en place en plein
milieu de la galerie marchande pour
accueillir Miss France 2023. Les
enfants étaient particulièrement
heureux de rencontrer la jeune
femme originaire de Guadeloupe.
C’est la deuxième fois en quelques
semaines qu’Indira Ampiot venait en
Dordogne. Elle avait déjà rencontré
ses fans à Trélissac, samedi 28 jan-
vier.

NANCY LADDE 
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